
   

Louange, adoration, lamentation, supplication et 
plus encore : tels étaient les Psaumes de David.

Imaginez un instant le vieux roi David, affaibli et 
souffrant (1 Rois 1.1), faisant le bilan de sa vie, l’esprit 
fourmillant de souvenirs de joie et de tristesse, de 
victoires et d’échecs, de prestige et de doute, dans sa 
quête d’une relation toujours plus durable et profonde 
avec le Dieu d’Israël. Que pouvait-il dire désormais pour 
la postérité, avant de quitter ce monde ?

Fort heureusement, 2 Samuel 23.1-7 nous livre les 
dernières paroles 
de David. Les deux 
premiers versets 
d é c r i v e n t  t r è s 
brièvement le jeune 
et humble berger 
que Dieu a appelé à 
devenir roi d’Israël :

«  David, le fils 
d’Isaï, l’homme haut 
placé, l’oint du Dieu 
de Jacob, et le doux 
psalmiste d’Israël, a 
dit : L’Esprit de l’Éternel 
a parlé en moi, et sa 
parole a été sur ma 
langue » (v.1-2)  .

L e  d o u x 
psalmiste d’Israël 
était en effet un 
compositeur et un 

musicien exceptionnellement doué (1 Samuel 16.14-23). 
Pourtant, il ne s’en attribuait pas le mérite, rendant à 
Dieu ce qui appartient à Dieu. Les psaumes renversants 
de David, auxquels se mêlent les paroles du Saint-Esprit, 
traduisent les réponses d’un cœur mélodieux et plein 
d’amour pour l’Éternel.

Ces chants sont une oasis en plein désert ; ils nous 
désaltèrent et nous remplissent d’une joie toujours plus 
vivante : celle de connaître l’unique vrai Dieu, qui seul 
est digne de notre adoration.

Près  de la 
moitié des cent-
cinquante Psaumes 
de la Bible sont 
attribués à David, 
et ses cris du cœur 
sont aussi variés 
que les expériences 
de sa vie. Ses hauts 
faits en tant que 
berger, musicien, 
guerrier, fugitif et 
finalement roi se 
ressentent tout 
p a r t i c u l i è re m e n t 
d a n s  s e s 
lamentations.

Ces chants sont 
une oasis en plein 
désert  ; ils nous 
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désaltèrent et nous remplissent d’une joie toujours plus 
vivante : celle de connaître l’unique vrai Dieu, qui seul 
est digne de notre adoration.

Mais bien que les complaintes constituent la 
catégorie la plus répandue parmi les psaumes davidiques 
(près de 60 %), tous suivent un même �l conducteur : 
une humble con�ance dans ce Dieu que David a aimé et 
servi tout au long de sa vie.

En outre, la façon dont David s’est exprimé peut 
encore nous parler aujourd’hui. On s’identi�e facilement 
à cette souffrance qui a beaucoup à nous apprendre 
sur la manière de répondre à Dieu, dans les moments 
pesants et parfois tumultueux auxquels nous faisons 
face, cherchant à dépendre toujours plus de lui.

La sécurité – Psaume 3
2 Samuel 15–16 nous relate une époque très 

douloureuse du règne de David. Son fils Absalom 
c o n s p i r a  p o u r 
s’emparer du pouvoir 
et chasser son père. 
Et voilà que David 
se retrouvait de 
nouveau à fuir, loin 
de Jérusalem, loin de 
son enfant rebelle 
qui «  dérobait les 
cœurs des hommes 
d’Israël » (15.6).

Le Psaume 3 
saisit avec force la 
gravité et l’émotion 
de la détresse de 
David, tout en 
reconnaissant la 
toute-puissance de 
Dieu et sa capacité 
à le préserver. David 
n’a jamais minimisé 
la menace qui courait sur lui, ni le nombre croissant de ses 
ennemis, ni leur ardent désir de lui ôter la vie : « Éternel ! 
Combien sont multipliés mes ennemis, et sont nombreux 
ceux qui s’élèvent contre moi ! » (Psaumes 3.1).

Ses adversaires croyaient que Dieu n’était pas avec 
lui, et David connaissait leurs pensées (v.2). Malgré tout, il 
était intimement convaincu que son seul espoir se trouvait 

en Celui qui entend les cris et les larmes de quiconque fait 
appel à lui  : « Mais toi, Éternel ! Tu es un bouclier pour 
moi ; tu es ma gloire, et celui qui élève ma tête » (v.3).

Se con�ant totalement en Dieu, David savait qu’en 
dépit des faibles probabilités humaines de réussite, il 
pouvait dormir tranquille, apaiser ses craintes, et avancer 
avec la ferme certitude qu’il serait protégé, car «  de 
l’Éternel est le salut » (v.8). Il était entre les mains de Dieu.

La miséricorde – Psaume 51
Le péché le plus tristement célèbre de David fut son 

adultère avec Bath-Shéba, suivi du meurtre de son mari, Urie. 
Le Psaume 51 nous dévoile la profonde culpabilité qu’il ressentit 
lorsque le prophète Nathan lui rappela ses transgressions.

Loin d’essayer de se justi�er, de se trouver des 
excuses ou même de rejeter la faute sur les autres, le 
roi reconnut son péché et ses torts. Il débute ainsi le 
Psaume 51 en implorant la miséricorde de Dieu « selon 
sa bonté » et « la grandeur de ses compassions » (v.1).

D a v i d  é t a i t 
conscient qu’il ne 
pourrait se laver de 
son péché en tentant 
de «  se rattraper 
et faire mieux  ». Il 
méritait la mort (2 
Samuel 12.13). Son 
seul recours était 
d’admettre sa faute 
devant le Juste Juge 
qui ne méprise pas 
«  un cœur brisé et 
humilié  » (Psaumes 
51.17).

Il  avait bien 
c o m p r i s  q u ’u n 
h o l o c a u s te  n e 
pourrait satisfaire 
Dieu si le cœur de 
celui qui l’offrait 

s e  t e n a i t é g o ï s t e m e n t  à 
distance. David avait également reconnu son besoin 
absolu de la grâce de Dieu.

La provision – Psaume 23
Le plus célèbre chant de louange de David reste le 

Psaume 23. Plus qu’aucun autre psaume, il souligne la 
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profondeur des liens entre Dieu et David.
David commença à garder les brebis et à jouer de 

la musique dès son 
plus jeune âge. 
Dans le psaume, ces 
deux rôles entrent 
admirablement en 
jeu. Berger, David 
était  conscient 
des risques et 
des exigences du 
métier. S’occuper 
de brebis n’était pas 
chose facile. Sans 
la conduite d’un 
berger, les bêtes ne 
pouvaient survivre. 
Il leur fallait de 
quoi manger, boire 
et se protéger des 
prédateurs comme 
d e s  é l é m e n t s 
naturels. Dans cette 
ode époustou�ante, 
David se place cette fois dans la position d’une brebis, 
laissant à Dieu le soin de conduire son âme, tel le grand 
Berger qu’il est.

David magnifie l’Éternel, et appelle le Dieu tout-
puissant – omniscient, omniprésent, pleinement 
suffisant, Créateur de l’univers – son Pourvoyeur. 
Quelle incroyable vision de Dieu il nous offre  ! Ce 
Dieu qui accepte volontiers d’endosser pour nous le 
rôle d’un humble Berger !

David savait que le Dieu souverain d’Israël pourvoirait 
tellement à ses besoins qu’il ne manquerait jamais de rien 

(v.1). Et il croyait que 
Dieu seul serait en 
mesure de lui donner 
la paix, la direction, la 
provision physique et 
spirituelle (v.2-3), ainsi 
que la délivrance de la 
peur (v.4-5).

I l  a v a i t 
p a r f a i t e m e n t 
saisi que Dieu lui 
témoignerait «  de 
la bonté et de la 
grâce » tous les jours 
de sa vie ; et il gardait 
en lui l’assurance 
que son « habitation 
sera dans la maison 
de l’Éternel  », son 
Berger, à jamais (v.6).

La délivrance – Psaume 18
Dans 2 Samuel 22, le chapitre qui précède ses 

dernières paroles, David chante les louanges de 
l’Éternel, qui l’a délivré de tous ses ennemis et surtout 
de la main de son prédécesseur, le roi Saül (v.1).

Il est intéressant de noter que le psaume rapporté 
en 2 Samuel 22 correspond presque mot pour mot au 
Psaume 18, où David appelle l’Éternel « mon rocher, et 
mon lieu fort, et celui qui me délivre ! » (Psaumes 18.2).
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Là encore, il n’ignore pas la précarité de sa situation, mais il sait que Celui qu’il 
invoque pour sa protection peut transcender les circonstances (v.3-6). Il est, dit-il, 
« mon Dieu, mon rocher, en qui je me con�e, mon bouclier et la corne de mon 
salut, ma haute retraite ! » (v.2). Autrement dit, pour David, Dieu était tout.

Dans 2 Samuel 22, tout comme dans la seconde moitié du Psaume 18, David peut 
dif�cilement contenir sa joie, proclamant haut et fort la �abilité et la défense de Dieu :

« Quant à Dieu, sa voie est parfaite ; la parole de l’Éternel est af�née ; il est un 
bouclier à tous ceux qui se con�ent en lui. Car qui est Dieu, hormis l’Éternel ? Et 
qui est un rocher, hormis notre Dieu ? Dieu est ma puissante forteresse, et il aplanit 
parfaitement ma voie. Il rend mes pieds pareils à ceux des biches, et me fait tenir 
debout sur mes lieux élevés » (v.31-34 ; cf. Psaumes 18.30-33).

À la �n du Psaume de 2 Samuel, David rend grâces à l’Éternel et entonne 
un hymne à sa gloire, faisant vœu de le célébrer « parmi les nations » (22.50), 
regardant avec les yeux de l’avenir, ayant la certitude que ce Dieu qui a pourvu à ses 
besoins pourvoirait aussi à ceux de « sa semence, à toujours » (v.51). David voulait 
que le monde entier puisse contempler la grandeur de son Dieu et comprendre 
que les plans de l’Éternel, visant à établir le trône de David pour toujours et bénir 
éternellement son peuple, ne seront jamais contrariés.

Alors que David approchait la �n de sa vie, il pouvait réellement af�rmer que 
sa con�ance ne reposait pas sur lui-même ou sur ses accomplissements, mais sur la 
majesté du Dieu qui témoigne son amour et sa miséricorde aux hommes pécheurs.

Savoir que l’Éternel travaillait en et par David, pour sa propre gloire et ses propres 
desseins, remplissait ce dernier d’une telle joie qu’elle devait éclater en chants et en 
poésies. La perfection absolue de son Berger réconfortait David au plus haut point. 
En effet, Dieu est le Seul en qui l’on puisse compter pour nous guider sans défaut 
avec « sa houlette et son bâton » (Psaumes 23.4), dans toutes les situations de la vie.
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